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que cet accident eft arrivé avant qu'elle fût tout-

à-fait bâtie , & que ceux qui l'ont achevé , ont

tâché de pencher de moins en moins : il paroît

même que les colonnes font plus longues aux

trois Ordres d'en haut , du côté qu'elle penche.

Au refte elle n'eft point de bonne archite&ure ;

chaque colonne porte deux retombées de petits

arcs , & eft couronnée d'une corniche. Ces co-

lonnes font ifolées , & laiffent un paflage der-

rière elles , autour du mur circulaire de la tour

,

qui eft tout uni ; ce qui la rend agréable , ornée

& légère.

Campo sAnto , édifice gothique , aflez beau.

C'eft un grand cloître , au milieu duquel eft un

cimetierre de terre apportée, dit-on , de Jérufa-

lem. Il y a quantité de tombeaux de marbre

,

dont quelques-uns font antiques : mais ils ne font

pas d'une beauté digne de remarque. Ce cloître

eft décoré de peintures anciennes , dès les com-

mencemens de la peinture , par conféquent mau-

vaifes : on y remarque cependant déjà une façon

de draper & de former les plis, fort bonne, quoi-

que feche , & des caractères de tôtes , qui ont de

la vérité , mais baffe : il femble que ce foit des

portraits fervilement & froidement rendus (i).

(i) A ces premières manières de la peinture ont fticcédé

des manières , où il y a fans doute beaucoup plus de goût :

jMiiis à force de chercher le goût & l'air d'ailance , n'a-t-oa
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Les fix hiftoires de Job font dites du Giotto ;

le jugement dernier, $André d'Orgagne , & l'hif-

toirè de S. Ranieri , de Simon Memmi. Ce cloître

eft bâti de marbre, comme prefque tous les édifi-

ces importans de cette ville , le voifinage des car-

rières le rendant très-commun dans ce pays.

En entrant par la porte , & fe tournant à

droite , on voit au fond de la galerie un tombeau

de marbre , avec une figure couchée deiTus

,

qui eft afTez belle. L'architecture en eft belle &
traitée de très-grand goût : feulement les con-

foles en griffes de lion , qui fupportent le cer-

cueil , paroiffent trop longues.

Au côté droit eft un portrait en bufte , qui eft

fort beau : fur-tout les mains font bien traitées

,

& ont beaucoup de vérité.

Derrière l'églife , en dehors, vers le chevet,

tien perdu de la vérité fie de la variété > Ces bonnes gens , en
faifant dans leurs tableaux les portraits de leurs amis , va-

rioient facilement les caraôeres des têtes : en cherchant

de belles têtes , prefque toujours imaginaires, a-ton des

reiïources auffi étendues , 8c aurtî fûres pour atteindre le

vrai î Ce grand fini , quoiqu'un peu Cec , eft-il plus mépri-

fable que des i-peu-ptès. Il eft certain que les grands maître»

les plus eftimés, tels que le Dominicain , dans la commu-
nion de S. Jérôme , & plufîeurs autres , ont cru qu'il étoit

uéceftaire , en travaillant dans une manière plus large , d'al-

lier l'exaclitude & l'aflervilTement aux détails de la nature

,

avec l'apparence de la facilité dans hfaire.

G iy

Dahi Jung

Dahi Jung


